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;ra,;vb beautfAiIlr situated at the head of Gaoess Iu 
b the Detroit River, ten miles below the City, am 
■ accessible by railroad and steamboat. Vial ton 

with the location auy call at city office WAREHOUS’
Nl'«»
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SHF».-.’ «6® amm&mm- WBS&
<rr i tide liberté d’e?prit ptîiloso- 
phique, qni n’adm dt-tit rien 
qu’ap.ès exuni’n, et dont la rai
son droite répugnait à tout ce 
qui ne pouvait s’expliquer ma
thématiquement. Les discours 
du comte la surprenaient. Eile 
voulut d’abord n’avoir qu’un 
simple jeu l'esprit ; mais le ton 
cal -e et convaincu d’Altavilln 
lui fit changer d’id-,e sans le 
persuader en aucune façon.

“ Je vous accorde, d"-elle, que 
ce préjugé existe, qu'il est fort 
répandu, que vous êtes sincère 
dans votre crainte du mauvais 
œil, et no cherchez pas à vous 
jouer de la simplicité d’une pau 
vre étrangère ; mais doun-z-m >i 
quelqu • raison physique de et- 
le idée superstitieuse car, dus
siez v'ous me juger comme un 
être eni ièrera‘lit dénué de poé
sie, je suis très incrédule: le fm- 
t i^tique le mystéri *ux, l’occult -, 
l in xphcable ont fort peu de 
prise ('ur moi.

—Vous ne nierez pas, miss 
Alicia, reprit le comte, la puis- 

de l’tBil humain : la luraiè

: vaincu ; personne auj mrd’hc qui sacrifi1 
,j , iz * trouvées ^d-s bœufs à Jupiter.

H r • 1 a m a 1 Sta- —Il vaut bien mieux en fuir.*
• vatifs d<*-- des beeftecks et ues rumpsteaks 
d » tna:s >11 ; <li' sententieus - m u le c >modo- 

in 1 itr 11 combie 1 re, que l’usage de brûler es c iis 
a vit mu >i iv j.i lis ré- ses des victimes sur les charbons 

p.nd ( V t ivi li S'iu'igua le nvàit toujours choqu > dans Ro- 
> * sr:tion ” aV 'O un - ! mère. .
,i iligu ). L’Orient tout —On n’otfre plus de colombes

peau ta-'ont de tou g 
Je suis 11 1 li iinm ci viii-é ; | u 
(H ‘ élève I ‘a is, j - p rie angi.vs n P<> ;> *i. 
et français ; j’ai lu Vo; 
crois h ix , nu chines à v

FEUILLETON il ne put venir à bo it de le ra- ju s qui pré- cl.Mit toute eonvt r- 
ir s’excu.s r, s Pion :i r --semblent a.»x orél 1- 

•‘squ ls l ‘S pianist -s 
vit ni l nr c avi-r avant de corn 

r eut more au, A lie a, 
bandonn ut font à «.-oh » 1«‘- 
*ux co utn ns (Vusage, s atires-

d bl ml :
ju-te , et comme poi 
du u signe r ipide il i>x diqiui la <1 s par 
cause rit1 s-s mésaventures, car 
le r g ird de Paul, arête su- lui a 
lui ôtait tous ses mov ns

Les - pcecit urs voisins d i 
Paul s’ecli sôremt un ù un: M.

ti ttJS

MAUVAIS (EIL . ; 5. s: g n
1 sium s »t les mus 
ux dét.

oui'-qe St in tii 
m tua roui a y

fourt h‘tte ; —je porte lm m iiia 
des g tin » de Suèd ,
• 1 s g mi's ! ■ cou eur, i .*> ut i- - 
g a ils tic paille. ”

L’att Mïtmn du com "lo qui 
b ur ait deuxièm ' ' i;c tut 
attirée par ce d but étran^ ■ t .1 1 r esq 
resta le eu itcan à la main, livin’ vaise i 11

1>: squ înent au jeune couve 
lit iu:

IV
d'Aspreti'ont se leva pour sorti . na 
ne se rendant pas c unp;. de !
l’effet bizarre q *'i produis;: . dem le ->.n < dont vousaccom- 
e; dans 'e vouloir 1 eut nd 1 : pag.u vos fleurs ? M . 
prononcer à voix lu se ce -Mot Vie* n'a lit que c'était un pru- 
étrang1 et dénu • dri sens pour M-rvatlf outre le ‘ ûsoi 110 : 
lui : un j ttature lui | ' t at » • v*>i .1 tout ce , te j’ai pu ti er 

i«V lie.

{Suite)
Pendant que l’on dissertait, de 

la sorte sur s >n « ompte à la cui
sine de l’hôtel de Üomv, Paul, 
que la p é ence du comte d’Alt v 
villa ch z miss Ward avait mis 
de mauvais, humeur, était allé 
se promener à la vilia Uvale ; et 
plus d’une fois la ride de s. n 
front se creusa et ses y ux pri
rent un regird fix e II crut voir 
Alicia passer en ca'èche a 
comte et le commodore, et il se 
précipita vers la por ière en po 
sant so 1 lorgnon sur son nez 
pour être sûr iu’il ne se trom
pait pas : ce n’était pas Alicia, 
mais une femme qui lui re»s în- 
blait un peu de loin. S ule- 
roent, les chevaux de la calèch - 
effrayés sans doute d mouve- 
meut brusque de Paul, s’, mp >r- 
tèrent.

Paul prit une iflac au café 
de l’Europe sur le largo du pi 
lais : quelques ^personnes l’exa
minèrent avec attention, et chan 
gèrent de place en fais .lit un 
ge«te singulier.

Il entra au théâtre de Pulci- 
nella, où l’on donnait un s >ec- 
tacle “tuttodi ridere ” L'ac
teur se troubla au mi i-u de s n 
improvisa' 01 b utt une et resta 
court; il se remit pourtant: mais 
au beau 1 tlicu d'uu lazz , son 
nez d- caj ion oir se détacha,^et

” Qu>' igiiifie ce bizarr* «a- ni i 1 i i itentioi
q ,vv ■ oi e ico c aujou ■ à Vénus, ni de paon-, à J mon, ni 

h ai. 1) s îi i s roti jes ou ver-{ de boucs à Bacchus; le christ ia- 
es s nt a qiliquces d - chaque nistne a r-in.ila é ces rêve; le 

, .. I . ni * 1 s mai-ms mau- ’ marbres b a tic dont la Grèce
: a vé-

seivaute

t*s pour dcto-imer la mau-, avait peuplé son Olymp 1 
1 il nve. Oii voit une ôté a fait évanouir l’erreur, et 

M-iii >tce sur le claveau d 1 uue infinité de g ms redoutent—Vicé a rai i'ii, répondit ic** 
,• uni Altavilla en s i i diliant.

su- Altavilla ses prun 
bleu pol ti”v, dont la ci 1 
ma it nu bizarre emit asv a\ 
son teiiv rouge brique.

“ V01 à -les titres 
fit 11 ss A 1 W ird

V S d' ! muni ________ __
ia porte iu Jug-meut à l’Alham |'’ucofé lus (lets lu 
lira:, qui prouve vae ce “ pr •- ou pour lui donner son 

du moins fort auci mis ; populaire, de la “ |<c Lat. ira.
1 " n -1 pas fonde Quand d •»1 -Que 1 • peuple ignorant s 

n million - «l'iioru aes ont pm 1 mt quiète de pareilles inHu-mces, je
is d"s m :i h s d’aiin 1 s pari âgé une 1m ■ onçois, dit miss Ward ; mais

',11101, ii st -robabie q 1 ■ cet qu’un homme dé votre naissance
opi.jiou -i o-, • ié il' * u- * n t reçu» et de votre -éd ication partag »
s ap > .yaii . ir d -s laits positifs cette croyance, voilà ce qui m é- 

e,ru»le ou bi 11 abs r 1 ■. -ur une io.ugu1 suiîi- d’observa tonne.
mis prenez Uni le m îiois jus ili es par l’cveii > nmt — ’lu- d’un qui fait l’esprit 

pour arriver au fai ' J’u p . 1 * a r >ir . qu 1 jue idée j fort, répondit le comte, suspend 
—Oui, bien turrib bt 1 a b . .m igeuse pu j'ai <1 * moi-mè- à sa fenêtre une corne, c.ou* ùt

surde et même bien ri. lieu ie, c • m -, qu tant d • p*uo me- doit : massacr.» au dessus de sa porte, et
,ui est pire, contlnua-l comt ; pmsie ,rs a coup sûr e aient il- ne march* que cotiv rt d'arnu-

èi jetais .1 Londres ou .1 l’a i», lus res éclaire s, et savantes se lettvs ; moi je suis franc, et j'a-
peut-etre en nraisqe avec vou- ' soieu trompées grossièrement voue s tn^ honte que lorsque je
mais ici, à Naples................ dan- une chose ou seul je verrais j rencontre un ‘ j**ttatôr *,’' je

—V us garder z votre sérieux air. | .-rends volontiers l’autre vôt * d *.
i’est-ce ji,t> cela que vous votai.»/ —.Votre raisonnement est faci- ,1a rue, et que si je ne p iis évit r 

di're ? , le à reiô’rquer intern npit miss ' son regard, je le conjure de mou
__.Précisément. Ali ia Ward: le poly.héts ne n’a-1 mieux par lt geste consacré Je
__Arriv »!i4 au “ fas in i. ' dit t-i 1 pas été 1» re.igion d'Hésiole i t’y mets pas pins de faç m qu’au 1 t* nue une ârraéi. ? Le regird du

miss Ward, me la gr «vite r Ai- d’Homèr , d’A ri tôt -, de Platon lazzarone, et j * m'eu trouve bien médecin ne dompte-t-il pas le
tavillt LuXiressiouiiait migre do Socra e mèm », pii 1 sacrifié i Des mésaventures n imbre ises fou comme une douche fr ûde ? 
,11 " un-coq a Esculape, et d'un » fouie ' m’ont ap iris à nè pas dédaigner Le regard d’une mère ne fait-il

d’autres p vsonnage -Van g- nie ces precautions. ” paB reculer les lions ?
incontestable i j Miss Alicia Ward était une

—Sans doute, mais il y a plus ^ protestante, élevée avec

• tas ino ”t
M iis qu’est-c» què le “ iis- 

cornes, le comte Altavilla fit une | ci 1 • ? ■ > irsuivit i 1 je nue m <s
visite à Mi s Ward.

Iaj lendemain do l'env >i des

le s'in-je rie s iis pas an c >ura t de vos
La ) une Anglaise prenait 1 -uperstiti > is .......ifn ni s, ci

thé eu compagnie de son o i l ■ j » .1 <1 et se r.ippor er sans doute 
exactement comme si efe eût e é c qi qu » v -.»v ci * popu. air-î.

I — !v» " fascitio " est l’mfluen-

s'iirir * ; ‘tu irès c 
bien d'liante si je v 
nais de u 1 bari.

Lipç
à Ramagatv dans une mai< -i d
briques jaunes,"et non a Nupiv• ,«• » p-rni«:te i-»e iu .»x rc • la ,*e.r- 
sur un*» 1 errasse blanchi - t a <.«u v 'ou », 01 pluio- allligé-* 
chaux et en o urée «le ligui'-rs, d*» du m au va: s -il . 
cactus, et d’aloés; car un des 1- j —.1 » 1 iis sembla it d . vous
gnes caractéristiq ues de la rac 1 « un prendre de p ur de v us
saxonne « st la pe sistan» de s.*s ; d«>au run idc » Iéfavonb e de 
habitudes, <tu lque cou :air* - ! mon intelligence si j'av.-ue qu » 
iju'ellcs soient au climat. L le sen -le vos paro «»s m'û hqipe 
00 n inodore raponn.«it ; au ni» i lit > Ali. i 1 W «rd ; vous

de mu ceaux de u laces f 1- m’ex q îez l’inoo mu par l’ni*
•• mauvais œil ” traduit

vo is uv v. .1 me

qu
lo uni

sauce
re du ciel s’y combine avec le 
reflet de l’àme; la prunelle est 
une lentille qui concentre les 
rayons de la vie, et l’électricité 
intellectuelle jailli par cette 
étroite ouverture; le regard d’u
ne f-mineu.» traverse t-il pas le 
cœur le plus dur ? Le regard 
d’un héros n'aimante-t-il pas tcu

briquée chimiquement avec un 
appareil, car ou m’apporte qu » fort ir ai, pour „ moi “ .fisciuo 
de la neige des montagnes qui comme le person nagj d • la coin j 
s’* lèvent d*»rrière C «stell »ma -» -lie j,» s is 1-» 1 «tin, :111s lut s 
il était parvenu à maintenir son corn ue si j1 11e le savais pas 
beurre à lVtat solide, et il en —J • vais m’expli pier av »c 
étalait une couch • ave u œ sa- t te ia cl art-" osibe répondit 
ti»favticn visible sur nue tr .u- Altavilla seul » n »u , la 11s v'o r » 
che de pain coupée en «arid- dédain bniannique, n’allez pas Cette croy m :e r » monte 4 la 

plus hiute «utiqaité. Il y est 
fait allusion dans la Bible 'rir-

me -rendre pour un s «uvagj et 
A. rès ces quelques mots va- si me* u bits ue cachent pas une

[A continuer)une

LA CANADA MARDI 14 OCTOBRE 1890
Publie p;

ABONNEM

LE CAN A
Journal Quotidien

Un An en Ville 

Un An par la Poste . .

lleme.ANNE

Lectures i
I E H i MS

EPISODE D CN JOUR DE

— Mais enfin à c 
donc, uionsi-ur Rasti 

C’est la propre épo 
Liboi■» qui lui posai' c 
Lts .Hast.bois étaient 
une rue «dégante d’n 
dissemen’s du centre, 
ment (d>x heures du 
reposaient côte à côte 
tine» coningah s.

'A g ae R asti bois n’ 
sans remarquer ch 
depuis |h clôture de 
des signes évidents 
préoccupation. Bide 
robuste quadragénaii 
épanoui et joviale < 
avait dîné > presuue 
mot ei sans lancer ai 
bonnes plaisant- ries 
d’habiiude .e repas 
Après le dîner, il s 
dans la lecture des ! 
•qu» s sur lesquell» s 
méditer profnrdém 
l’heure avait sonné pi 
retirer avec son Ag a- 
qui les abritait thaqu 
tait coin hé loujonr» 
toi jours pensif. Eiei 
les yeux iu p’afond e 
viné de rides, il so g- 

Arra hé à »»-s réfl 
voix de celle qu’il av; 
«a vie et à sou cou mi 
la tête.vers elle et réj 
grave :

—Je me demande, 
attitude noua devom 
pré-ence de la mai 
demain...

It devait y avoir 
une manib-sla'ion da 
quel motif—protesta 
cation,—peu import 
est-il que. des gioupe 
voqué leurs adhérent 
tait des informations 
les mamL slants pas»- 
la boucb» rie des Rast 

Aglaé regarda son 
sorte d’effireinent :

—Quelle attitude! 
Je ne supi ose pas, m 
Dois, que tu aies pu 
seconde la pensée d( 
co-toge d- s èmeutie s

Le boucher, d’un g» 
sembla repous er ave 
par. le ide»- :

—Non, mada in R 
je ne song pu- 
com on.fttr ma 
et -le ci'oy*-n dans 
érh tl" r--e. l.j qu 
mari ie, ce qui fait d«- 
heures l’objet de me: 
voici :—devons ru.es ( 

A «m *o.-r A g aé sc 
—Et poli'quoi n’c 

pas? mitiTOgeu-i-elle. 
—A cause des auan 
- T,i crois qu’ils 

pab es...de n-»us piI 
bouché11- eu bai-paut 
*i elle eut camt 
.Mioneer à voix haut 
enormit».

Rastib »is hocha la 
tivt ment.

—Notre marchanc 
faite pour les tenter, 
C’tst la p us b -lie via 
tier...ri* n que morcea 
choix ! Penses tu ma 
que des gens imbus c 
tables doctrines, des , 
rien n’est sacré, et i 
n’ont ni domicile, n 
raient scrupule de s 
appétits à notre dé rm 

Mme Rastibois fréu 
tableau.

Puis,
ça- te l’emportant sur 
sions de la femme, el
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l’instinct de

yeux.
—Mais objecta-t elli 

si nous fermons nous 
la vente?

—Eh1 s’écria Rastil 
me lourmtlà ce qui 

c’t-st mVxposer à voir 
et à sang mon étalage, 
c'est p -rdre une jour 
c’est mécontenter nos 
auoi ju’il arnve. ils v 
ger tout de meme !

—Et s’ils ne trouvi 
nous, ils iront ailleurs 
ils ne nous tev.eudroi

—C'est terrible !
Un long debai s’eng 

mari et la femme. D. 
exammèreul les deux 
dre, les étudiant so-is 
faces. Enfin, ils s’ari 
moyen terme, qui fui 
cette considération f 
Rastibois :

— Il est impossible q 
nement,—eu qui j’ai p 
fiance et pour les cane 
j’ai toujours voté,—ne 
toutes les mesures net 
empêcher le pillage

Le lendemain, jour 
manifestation,—-taudis 
h b» rems montaient par 

se rendre au
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p* s piour 
n nion, la rue é égante c
V —les habitants de cett-
“* la boi-cherie s'ouvrir,

largement, comme i
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